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L'Mfar » royagédana notre Eranoe; il a voalttvoir 8»mère-patri,
^•pa.'apo,oe.oirooinbie.? 1,8 notions que la plupart de.C±
po«ron^nou« avoir que cette ancijge France, an^^ourd'hui «iZ!

«Srh^£! ?^"*"/ » y *^ peine au «ièole.Zn'étaient paa Zi
^l^T, ^ "V "^"^ '*"'°" ^*''* mille aujourd'hui. C'«t qu^S^
.Wt gardé les lois, les »«UR. de lar France d'araot, 8». D, nontplw
JJwçws qne nous mômes. p^squ'Us n'ont rien rtnié du pa«ié de la
tmii«ft.«t qu?il.ont oomienré toute la tràditien national.. DanW
ftU,pii*rie.d'en4*8»89fQUemeot,glo4fléfc
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